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LE PAYSAGE AGRICOLE BERRICHON : AMÉLIORER LA VISIBILITÉ ET L’ACCES-
SIBILITÉ AUTOUR DU VIGNOBLE DE QUINCY DANS UNE OPTIQUE D’ESSOR 
ÉCONOMIQUE DÉPARTEMENTAL 
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Le Berry, à travers sa ruralité, possède de nombreux atouts touristiques ainsi que de 
nombreuses activités agricoles permettant une consommation locale de qualité. Entre 
deux grandes plaines céréalières se cachent souvent de petites parcelles bocagères 
renfermant un savoir-faire agricole tel que la lentille verte du Berry, la production de fro-
mage de chèvre ou encore depuis peu la création de micro-brasseries. De nombreuses 
espèces animales emblématiques de la région font la fierté des éleveurs comme la 
poule noire du Berry, l’âne noir du Berry ou encore les ovins tels que la Brebis So-
lognote ou le Berrichon du Cher. Parmi ses différentes productions, la viticulture reste 
très importante sur le territoire grâce à de nombreux vignobles répartis essentiellement 
sur Sancerre, Quincy, Reuilly, Menetou-Salon ou encore Châteaumeillant.
	 Le vignoble de Quincy, réparti sur deux communes (Quincy et Brinay) s’étend sur 
310 hectares. Il serait le plus vieux vignoble de la région Centre comme le prouvent les 
vestiges des Bituriges Cubi qui cultivaient la vigne sur ce territoire à la fin du siècle pre-
mier. En 1936, Quincy fut la première appellation à obtenir une AOC parmi les vignobles 
de la région. En résumé, Quincy dispose d’un vignoble de qualité et d’une certaine ré-
putation mais peine à vendre localement faute d’entrain économique sur l’ensemble du 
territoire. Ce problème est récurant dans certains domaines agricoles du département 
induit par un désintérêt de plus en plus important pour ce territoire et un déclin démo-
graphique qui perdure. Ce problème a été fortement mis en évidence lors de la création 
de la Villa Quincy dans les années 2010, musée dédié à l’AOC Quincy et à l’univers viti-
cole qui fut un véritable fiasco… En effet, le territoire ne dispose pas d’une assez grande 
visibilité, de reconnaissance ou encore d’usages assez forts pour susciter de l’intérêt. 
	 Malgré ce manque de dynamisme, le territoire dispose de nombreux atouts 
géographiques et écologiques qui mériteraient d’être révélés. Un territoire agricole fort et 
assumé en perdition, des spécialités culinaires peu mises en avant, ou encore de nom-
breux cours d’eau dont on peut observer la dégradation d’année en année. L’aménage-
ment du canal à vélo commencé l’année dernière attire de plus en plus de monde mais 
ne répond encore pas à certaines problématiques de connexion des différentes entités 
du territoire ( Ville, campagne, point touristique, gites), et se voit confronté à certains 
problèmes de sécheresse dus à certains usages de l’eau en amont et un entretien peu 
développé . 

	 L’objectif de mon projet serait donc de donner une visibilité et une accessibili-
té plus importante à la campagne berrichonne dans un but d’amélioration de l’activité 
économique et touristique. La commune de Quincy correspond à cette campagne 
oubliée alors que celle-ci est idéalement placée aux bordures du Cher (la rivière), proche 



d’un axe de circulation important entre Bourges et Vierzon et pouvant bénéficier de 
l’influence de Sancerre non loin de là. Cette commune pourrait donc être le point central 
d’une agriculture «vitrine»  berrichonne plus ouverte et tournée vers le futur. Cette valo-
risation de la campagne pourrait tout d’abord s’appuyer sur son historique bien ancrée 
autour du vignoble mais aussi utiliser ses nombreux cours d’eau pour connecter diffé-
rentes entités du territoire. 

	 Selon moi, ce sujet questionnera plusieurs enjeux et problématiques :  
	 Comment mettre en avant et donner accès au fort réseau hydraulique du terri-
toire ? La succession du Cher, de l’Yèvre, du Canal de Berry et de l’Arnon forme une 
trame bleue puissante entre Bourges et Vierzon reliant les villes et les campagnes et 
passant par de nombreux points stratégiques comme les marais de Bourges et son 
centre historique non loin de là, le château et patrimoine médiéval de Mehun-sur-Yèvre 
et bien sûr le vignoble de Quincy et son château. De nombreux enjeux écologiques in-
duits par cette succession de milieux sont aussi à prendre en compte et sont liés à cette 
valorisation de ces cours d’eau. 
	 Comment mettre en évidence le vignoble de Quincy et son agriculture locale 
traditionnelle à l’aide de techniques de production plus viables et de nouvelles façons de 
percevoir la campagne dans une optique de visibilité et d’évolution agricole plus respec-
tueuse de l’environnement ? Comment Quincy peut se démarquer de la concurrence 
grâce à cette évolution ? 
	 Comment allier cette valorisation de trame bleue à cette évolution et mise en 
lumière des productions locales agricoles telles que le vignoble ? Suite à la crise du 
Covid, de nombreux touristes ont pu découvrir le Berry, situé à 2h30 de Paris. Unir une 
valorisation des cours d’eau à de nouvelles techniques de productions agricoles devrait 
permettre à de nombreux visiteurs et habitants d’articuler de façon logique les activités 
viticoles et agricoles aux activités touristiques du département. Cette dynamique per-
mettra par la suite un développement des commerces et activités de proximités et donc 
d’accroître l’économie et la consommation locale. 
	 Depuis peu, de nouvelles initiatives naissent de façon éparses sur le territoire 
(nouvelles façons de travailler la vigne, élevage d’espèces locales en voie de développe-
ment, création de gites etc...). Ce projet pourrait être l’occasion de créer une cohésion 
au sein de toutes ces initiatives et de répondre aux problèmes de visibilité, de connexion 
et d’accès que connaît actuellement le Berry.


